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Participe à la délégation de 

cOnTre leS viOlenceS, luTTOnS auSSi POur 
l’indéPendance écOnOmique deS femmeS !

Facebook.com/campagneROSA - contact@campagneROSA.be - 0486 30 18 91 (Marisa)

#enOugh #niunamenOS #meTOO #PrOTeSTTOO



 

#enOugh#niunamenOS#meTOO#PrOTeSTTOO
STOP aux viOlenceS SexiSTeS !

Selon l’OMS, dans le monde, une femme sur trois 
subit des violences physiques ou sexuelles au cours 
de sa vie. Souvent, les victimes ne dénoncent pas leur 
agresseur par peur de ne pas être prises au sérieux ou 
d’être culpabilisées. Parfois, la manière de s’habiller d’une 
femme est utilisée pour « justifier » son agression et pour 
prouver qu’il y avait consentement. Ceci est une expression 
du sexisme présent dans notre société qui se manifeste par 
des remarques ou des comportements inappropriés et qui 
peut aller jusqu’au féminicide – le meurtre d’une femme 
parce qu’elle est une femme.

Aujourd’hui, de plus en plus des femmes osent 
briser le silence en parlant. Elles sont encouragées 
par les témoignages, les manifestations de masse et les 
grèves pour les droits des femmes de ces dernières années. 
Néanmoins, il est toujours très difficile de dénoncer certains 
comportements comme le harcèlement au travail car les 
femmes craignent de perdre leur emploi. De plus, les bas 
revenus rendent les femmes plus dépendantes vis-à-vis de 
leur conjoint et donc, plus vulnérables face à la violence 
domestique.

La vision relativement méprisante qu’est celle des 
femmes dans notre société découle du fait qu’elles sont 
surreprésentées dans les emplois les moins bien rémunérés, 
qu’elles font davantage de travail non payé, qu’elles 
souffrent le plus souvent de pauvreté et qu’elles se 
retrouvent fréquemment dans une situation de dépendance. 
L’arrêt des violences envers les femmes passe 
aussi par leur indépendance économique, par des 
emplois décents avec de bons salaires, des pensions 
acceptables et l’individualisation des droits sociaux.

La campagne ROSA mobilise pour la manifestation nationale 
contre les violences faites aux femmes du 24 novembre à 
Bruxelles à l’initiative de la plate-forme Mirabal. 

La place des femmes est dans la lutte: contre les 
violences physiques, sexuelles et économiques envers les 
femmes ou tout être humain. Nous devons nous battre 
ensemble contre le pouvoir des 1% les plus riches de la 
population !

Tant que ce pouvoir restera aux mains de ceux qui profitent 
de la précarité, nous devrons continuer à lutter. Pour obtenir 
des changements fondamentaux, il faut s’attaquer à la 
racine du problème : le capitalisme, un système basé sur 
l’avidité et la soif de profits d’une petite minorité.

rejOinS nOuS !
Deviens membre de la campagne ROSA  

(cotisation de 5€ et reçois la brochure de présentation)
Aide-nous à financer ce projet (Compte ROSA : BE54 5230 8095 8497)

& Participe avec la Campagne ROSA à la manifestation du 8 MARS 2020 à Bruxelles

La Campagne ROSA revendique :
- Un refinancement public du secteur social, de la santé 
et la création de refuges pour les victimes de violence 
(femmes, familles, personnes LGBTQI+).  

- Le droit de s’habiller comme on le souhaite.  
STOP à la culture du viol.

- L’arrêt de la marchandisation du corps des femmes  
pour augmenter les profits des entreprises.

- Une éducation sexuelle qui aborde les notions de 
consentement, de genre, d’orientation sexuelle...

- Un salaire étudiant qui couvre l’ensemble des coûts des 
études. STOP à la prostitution pour payer ses études.

- Un salaire minimum de 14€/h, soit 2.300€/mois brut.

- Une pension minimum de 1500€/mois net.

- Une individualisation des allocations sociales  
et leurs revalorisations au-dessus du seuil de pauvreté.

- Une solidarité avec les femmes sans-papiers.  
Pour une régularisation de toutes et tous.

- Un plan radical d’investissements publics pour des 
logements sociaux, des crèches, des écoles, transports 
publics de qualité.

- L’émancipation des femmes nécessite une société basée 
sur la satisfaction des besoins de tous, une société 
socialiste !


